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Résumé de l'article
Une culture de la violence s'est répandue dans les écoles de New York. La
violence en milieu scolaire est devenue un processus d'interaction entre une
population étudiante toujours plus menaçante et menacée et un système
d'enseignement qui a délégué la responsabilité de maîtriser les comportements
antisociaux à la portion la moins valorisée de son personnel, les agents de
sécurité. La quasi-anarchie qui règne dans les corridors des écoles secondaires
des quartiers défavorisés présente un formidable défi aux thèses de M.
Foucault. Le nouveau panopticon est un anti-panopticon : il n'est pas un
édifice, il n'assure pas la fonction de surveillance. Il existe à travers un
ensemble de forces politiques et sociales qui se sont donné le mot pour ne pas
voir les comportements de transgression. Ainsi apparaît dans les écoles une
culture autonome de la violence qui se reproduit dans un climat de peur
incitant chaque élève à se conformer à un certain code de « dureté », condition
de sa propre protection. Les élèves des quartiers défavorisés ont en partage un
espace de violence à la fois entièrement extérieur à la culture dominante et
intimement lié à elle.
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